
JEAN-BAPTISTE ROCHE

Fondateur de l’École

« Malgré les sourires de mes amis, j’avais, dans l’avenir de 
l’aéronautique, une foi inébranlable. La France, qui avait créé 
l’aéronautique, n’avait-elle pas le droit de créer l’Ecole Supérieure 
d’Aéronautique ? »  
										          Colonel Roche



Grâce à l’attribution d’une bourse, il entre à vingt ans à l’École 
polytechnique, rue Descartes, et sort 54e de sa promotion en 1881.

Ce classement honorable lui permet d’intégrer, en 1883, l’École 
d’Application du Génie, à Fontainebleau. Lieutenant en second, 
puis en premier au 4e régiment de Génie à Grenoble en 1886, il est 
nommé capitaine de 2e classe en 1888 à l’état-major de Marseille.

Jean-Baptiste Roche, fils de Marie-Nathalie Blanc et d’Adrien 
Roche, petit industriel, fabricant de chaises, est né le 24 juin 
1861, en Provence, à Eyguières.

Tout comme son frère Jules, né le 24 février 1854, il fait de 
brillantes études secondaires au lycée de Marseille.

LA CARRIÈRE MILITAIRE DE JEAN-BAPTISTE ROCHE

Jean-Baptiste Roche à Polytechnique

Adrien Roche et son épouse Marie-Nathalie Blanc

Livres de prix récompensant l’élève Roche

Jean-Baptiste Roche
Médaille de l’École polytechnique



Il épouse le 4 avril 1890, à la mairie de Cannes, Marguerite Julie 
Westermann, fille de notaire. Elle lui donnera deux fils, tous deux morts 
à la naissance.

En 1891, il part pour l’Algérie, affecté à l’état-major d’Alger. Il y restera 
plus de 6 ans.

Il publie en 1894, chez l’éditeur Lavauzelle  «Le Service des troupes du 
Génie aux Armées».

Marguerite Westermann

La famille Roche à Alger



En 1898, il retourne en métropole à l’École du Génie à Versailles.

La même année, il est décoré du titre de chevalier de l’Ordre de la Légion d’honneur.

En octobre 1899, il est hors cadres au ministère des Colonies à Paris et reçoit la 
Médaille d’officier de l’ordre Nichan El Anouar en 1900.

En 1901, il devient membre de la «Commission franco-
espagnole du golfe de Guinée», commission chargée 
de délimiter les frontières entre les possessions 
françaises et espagnoles.

Il se joint à l’expédition dirigée par Bonnel de 
Mézières et part sur le terrain afin de planter des 
poteaux-frontières.

Cette mission dangereuse, due à la résistance des 
populations, est un succès complet et Jean-Baptiste 
Roche est décoré de la Médaille coloniale avec l’agrafe 
«Congo» en 1902.

MM. Bonnel de Mézières, Duboc et Roche,
membres français de la commission



Jusqu’à son départ de l’armée, J.-B. Roche, très apprécié, obtient d’excellentes 
notes et de nombreuses décorations.

Il est nommé chevalier du Mérite agricole en 1903.

En 1906, il obtient la Médaille de bronze de la Société de secours mutuels et en 
octobre de la même année, il est promu au grade d’officier de l’Ordre de la Légion 
d’honneur.

Nommé Commandant en 1907, il souhaite à présent entamer une deuxième 
carrière dans le secteur privé.

En 1904, il rédige un récit de son 
expédition en Afrique, «Au pays 
des Pahouins», publié par l’éditeur 
Lavauzelle.

La même année, il est affecté à l’état-
major de Montrouge, comme adjoint 
au directeur du Génie à Paris.



Dans un premier temps, il prend la direction de l’École d’ingénieurs 
de Marseille, apportant des changements significatifs dans son 
fonctionnement. En conflit avec le conseil d’administration, il quitte la 
direction de l’École deux ans plus tard.

Convaincu de l’avenir de l’aviation, discipline en plein essor, Roche décide 
de se consacrer désormais à l’aéronautique. En 1909, il crée l’École 
Supérieure d’Aéronautique et de Construction Mécanique.

LA VIE CIVILE DE JEAN-BAPTISTE ROCHE

En 1912, Jean-Baptiste Roche est fait 
commandeur du Saint Olaf de Norvège.

Pendant la Première Guerre mondiale, il 
reprend l’uniforme à 53 ans. D’abord affecté 
au service du génie du commandement de la 
région de Paris, il est détaché au ministère 
de la Guerre en 1915 où il occupe le poste 
de chef de la section de comptabilité des 
matériels du génie. En 1916, il est nommé 
lieutenant-colonel de réserve.

En 1917, à la demande du ministre de la 
Guerre, il obtient un congé sans solde pour 
reprendre ses fonctions de directeur de 
l’École Supérieure d’Aéronautique et de 
Construction Mécanique jusqu’à la fin des 
hostilités.

Suite à la nationalisation de l’École Supérieure 
de l’Aéronautique en 1930, Roche quitte 
définitivement son poste de directeur.

Jean-Baptiste Roche



LES DERNIÈRES ANNÉES DU COLONEL ROCHE

En 1933, Jean-Baptiste Roche devient commandeur dans l’Ordre 
national de la Légion d’honneur et il reçoit la médaille du Syndicat des 
Industries Aéronautiques.

Au cours du banquet organisé pour le 25e anniversaire de la fondation 
de son école en 1934, il prononce un discours d’adieu chargé 
d’émotion.

Le 3 juin 1937, Jean-Baptiste Roche devenu veuf en 
1935, épouse en secondes noces Marcelle Ramin.
Roche va désormais partager son temps entre Eyguières, 
Paris et Saint Jean Cap Ferrat, toujours soucieux de la vie 
de son École.
Le 27 décembre 1947, Le Secrétaire d’État aux Forces 
Armées-Air lui décerne la Médaille de l’Aéronautique.
Le 16 janvier 1949, il reçoit la grande médaille d’or pour 
la création de la première école supérieure d’aéronautique 
au monde.
Le 10 janvier  1954, il s’éteint à Saint Jean Cap Ferrat à 
93 ans. Il repose au cimetière d’Eyguières.

Marcelle Ramin

Médaille de la chambre syndicale des industries aéronautiques



Le colonel Roche a toujours eu une attitude paternaliste et 
bienveillante envers ses étudiants, s’intéressant sincèrement à 
leur avenir.

Certains d’entre eux lui ont rendu un bel hommage en le 
caricaturant, rançon de sa popularité.

Avant sa disparition, voulant donner à ses anciens élèves un 
dernier témoignage de son attachement, Jean-Baptiste Roche a 
légué sa maison d’Eyguières à l’Association des Anciens Élèves.

Mémorial du Colonel Roche à la mairie d’Eyguières Discours de Louis Coroller et Henry Potez en hommage à J.-B. Roche



Décorations remises à J.-B. Roche
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